
ÉVALUATION - QUESTION PROBLÉMATISÉE 
 
En quoi la France fait-elle les frais de l’unification allemande ? Vous mettrez d’abord en évidence le 
fait que les projets d’unification autour de la Prusse échouent, puis que la première étape de 
l’unification allemande se fait contre l'Autriche avec l’aide indirecte de la France. Enfin, vous montrerez 
que la Prusse se retourne contre la France pour achever l’unification allemande.    
 
Coups de pouce 

- rédigez totalement l’introduction selon les étapes suivantes : 
o accroche 
o définition du sujet : quoi ? quand ? où ? 
o annonce de la problématique 
o annonce rédigée du plan 

- construisez le plan détaillé du développement avec, pour chaque partie :  
o un argument, placé en tête de partie 
o des explications, listées au centre de la partie 
o une illustration, détaillée en quelques lignes 

- rédigez totalement la conclusion selon les étapes suivantes : 
o résumé des parties du plan 
o réponse à la problématique 
o ouverture vers un sujet proche 

 
 
 
 
 
 
 
 
 

 



ÉLÉMENTS DE CORRECTION - QUESTION PROBLÉMATISÉE 
 
Introduction 

En 1848, le « Printemps des peuples » - un mouvement révolution européen qui a gagné les 
États germaniques – a été réprimé dans le sang et n’a pas permis l’unification allemande.  

L’unification est un processus géopolitique par lequel plusieurs États se regroupent pour n’en 
former qu’un. L’unification de la future Allemagne, conduite par le royaume de Prusse, débute en 1849 
(mais elle échoue à ce moment-là) pour s’achever en 1871 avec la proclamation du Deuxième Reich. 
Initialement menée contre l’Autriche, elle se fait contre le Second Empire de Napoléon III qui est vaincu 
et fait prisonnier en septembre 1870. 

En quoi la France fait-elle les frais de l’unification allemande ? 
Nous mettrons en évidence le fait que l'Allemagne est sous domination autrichienne, puis que 

la première étape de l'unification se fait contre l'Autriche avec l'aide indirecte de la France. Enfin, nous 
montrerons que la Prusse se retourne contre la France pour achever l'unification allemande.   
 
I. L’échec des projets d’unification autour de la Prusse 

A. Dès 1833, une union douanière est créée à l’initiative de la Prusse, regroupant des États 
germaniques : le Zollverein. Celle-ci doit stimuler les échanges commerciaux entre les États 
germaniques signataires. La Prusse apparaît comme le moteur de cette première unification avec le 
thaler prussien, qui est imposé comme monnaie commune. 
 B. En 1849, une première tentative d’unification allemande est entreprise mais elle se solde par 
un échec. Le 3 avril 1849, le roi de Prusse Frédéric-Guillaume IV refuse la couronne impériale qui lui 
est proposée lors d’une cérémonie appelée la Kaiserdeputation. Le roi de Prusse ne veut pas devoir sa 
couronne à des députés du Parlement de Francfort, élus en 1848 et qui souhaitent mettre en place 
une monarchie impériale parlementaire.   
 C. En 1849, Frédéric-Guillaume IV propose une union restreinte aux autres États germaniques. 
Vingt-huit États l’acceptent mais il doit y renoncer lors de la conférence d’Olmütz (novembre 1850) 
sous la pression de l’Autriche, exclue de cette alliance. Deux conceptions de l’unification allemande 
s’opposent : une « Grande Allemagne », avec l’Autriche, et une « Petite Allemagne », sans elle. Il va 
sans dire que l’Autriche est en faveur de la Grande Allemagne alors que la Prusse penche en faveur de 
la Petite Allemagne, mais elle n’a pas les moyens de s’opposer militairement à Vienne. 
 
II. L’unité allemande débute en luttant contre l’Autriche 
 A. Au cours des années 1860, la Prusse se renforce : elle s’est modernisée sous l’effet de 
l’industrialisation et du commerce. En 1862, Otto von Bismarck est nommé chancelier par le roi 
Guillaume Ier.  Il annonce sa décision de réaliser l’unification allemande « par le fer et par le sang », 
c’est-à-dire qu’il entend – à terme – affronter l’Autriche. En 1864, la Prusse et l’Autriche entrent en 
guerre contre le Danemark à qui ils prennent les duchés de Schleswig et d’Holstein.  
 B. Afin de pouvoir préparer sa guerre contre l’Autriche, la Prusse se rapproche de la France. La 
neutralité française est indispensable pour que la Prusse puisse affronter l’Autriche. Lors d’une 
rencontre à Biarritz en 1865, Bismarck obtient cette neutralité de la part de Napoléon III, qui espère 
pouvoir obtenir des territoires en échange. 
 C. La défaite autrichienne se dessine en quelques semaines : l'Autriche est écrasée à Sadowa 
en 1866. C’est un choc dans toute l’Europe, qui prend alors conscience de la puissance militaire 
prussienne. Le traité de Prague, signé en 1867, dissout la Confédération germanique au profit d’une 
« Confédération de l’Allemagne du Nord », dominée par la Prusse. 
 
III. L’unité allemande s’achève en luttant contre la France 
 A. La politique étrangère de Napoléon III agace Bismarck : il réclame le Luxembourg en échange 
de sa neutralité et essaie de faire émerger une Confédération de l’Allemagne du Sud. La France est un 
obstacle à la puissance prussienne et un moyen d’achever l’unité de l’Allemagne. Bismarck compte sur 
l’unité de tous les Allemands, en cas de guerre provoquée par la France. 



 B. En 1868, Napoléon III s’oppose à la candidature d’un prince prussien au trône d’Espagne. Il 
exige du roi Guillaume Ier de Prusse une déclaration officielle de renoncement. À la suite de la dépêche 
d'Ems, la France déclare la guerre à la Prusse le 19 juillet 1870, provoquant l’union de tous les États 
allemands. La victoire prussienne est rapide : le 2 septembre 1870, la captivité de Napoléon III à Sedan 
annonce la défaite française, entraînant la capitulation et la chute du Second Empire. 
 C. L’unité de tous les États vainqueurs, au sein d’un nouvel Empire allemand, est proclamée au 
château de Versailles le 18 janvier 1871. Bismarck impose également à la France l’annexion par 
l’Allemagne de l’Alsace et de la Moselle. 
 
Conclusion 

La Prusse lance, dès 1849, les premières tentatives d’unification de l’Allemagne qui échouent du 
fait de l’action diplomatique de l’Autriche. Elle est la première « victime de l’unification » dans les 
années 1864-1865 avant que la France ne déclare la guerre à la Prusse et fasse finalement les frais de 
cette unification. 

L’Autriche est la première cible de la Prusse pour lancer l'unification allemande, avant que cette 
unification se retourne ensuite contre la France.   

La France, qui était au début indispensable à Bismarck, devient rapidement un obstacle pour 
achever l'unification allemande. C'est pourquoi Bismarck se retourne contre la France.  


